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Med-Checklist Notulae Bibliographicae, 14 à 17.

HERVÉ M. BÜRDET (éd.)

RÉSUMÉ

BÜRDET, H. M. (éd.) (1989). Med-Checklist Notulae Bibliographicae, 14 à 17. Candollea 44:
555-573. En français et anglais, résumés français et anglais.

Cinquième partie d'une série consacrée à la publication de contributions diverses sur des sujets de
bibliographie botanique étudiés dans le cadre du programme Med-Checklist. 14. Bibliographie et
dates de parution de "Schkuhr, C.: Vier und zwanzigste Klasse des Linnéischen Pflanzensystems oder
Kryptogamische Gewächse". 15. Primula acaulis, Primula elatior and the "Flora Anglica" of
Linnaeus. 16. Les publications de C.-J. Pitard relatives au Maroc et la publication du genre Fezia Pitard
(Cruciferae). 17. Précisions sur la publication du Species Astragalorum de P. S. Pallas.

ABSTRACT

BÜRDET, H. M. (ed.) (1989). Med-Checklist Notulae Bibliographicae, 14 to 17. Candollea 44:
555-573. In French and English, French and English abstracts.

Fifth instalment of a series of miscellaneous contributions by various authors on subjects of botanical
bibliography studied in the course of the drawing up of Med-Checklist. 14. Bibliographie et dates
de parution de "Schkuhr, C.: Vier und zwanzigste Klasse des Linnéischen Pflanzensystems oder
Kryptogamische Gewächse. 15. Primula acaulis, Primula elatior and the "Flora Anglica" of
Linnaeus. 16. Les publications de C.-J. Pitard relatives au Maroc et la publication du genre Fezia Pitard
(Cruciferae). 17. Précisions sur la publication du Species Astragalorum de P. S. Pallas.

Introduction

Le projet Med-Checklist dont le but est de produire un catalogue synonymique des taxons de
plantes vasculaires qui croissent à l'état sauvage dans la région formée par l'ensemble des pays
riverains de la Méditerranée, plus le Purtugal, la Bulgarie, la Crimée et la Jordanie, a été décrit dans
ses grandes lignes par W. GREUTER in Willdenoma 10: 13-15.1980. Les nombreux renseignements
complémentaires découverts par l'équipe Med-Checklist et son réseau de conseillers — qu'ils rassortent

de la littérature ou qu'ils soient inédits — sont présentés, quand ils ont des implications nomen-
claturales ou chorologiques, dans une série de Med-Checklist Notulae qui paraissent dans cette
même revue. Souhaitant mettre à la disposition des chercheurs les informations de caractère
bibliographique mises en lumière par l'équipe de Genève, il a semblé judicieux de faire paraître, sous forme
d'une seconde série de Med-Checklist Notulae Bibliographicae, des commentaires et des explications

sur certains textes qui ont été utilisés pour la préparation de Med-Checklist, alors que le caractère

volontairement concis de cette publication en exclut la présentation discursive. Les premières
livraisons de cette série comprenant les 13 premières notes ont paru sous les références suivantes:
BÜRDET, H. M. (éd.), Med-Checklist Notulae Bibliographicae 1 & 2. Candollea 36: 397-408. 1981;
3 à 5. Candollea 37: 589-597. 1982; 6 à 8. Candollea 38: 691-698.1983; 9 à 13. Candollea 40: 211-216.
1985. L'éditeur souhaite vivement que les conseillers et les collaborateurs du programme Med-
Checklist ainsi que toute personne désireuse d'apporter sa contribution à la bibliographie des plantes

du bassin méditerranéen lui fassent parvenir leurs commentaires pour édition.
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44(2) 555 (1989) ©
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14. Bibliographie et dates de parution de "Schkuhr, C.: Vier und zwanzigste Klasse des Linnéischen
Pflanzensystems oder Kryptogamische Gewächse"

Le foisonnement de la littérature botanique consacrée aux Fougères, des années 1790 à 1810,
avec les travaux des Bernhardi, Roth, Schkuhr, Schräder, Swartz, Willdenow, et de nombreux autres,
peut faire craindre que des implications nomenclaturales éventuelles ne se dissimulent derrière des

publications échelonnées dont les dates de parution sont inconnues ou mal connues. Tel pourrait
être le cas de la publication de Christian Schkuhr: Vier und zwanzigste Klasse des Linnéischen
Pflanzensystems oder Kryptogamische Gewächse. Cet ouvrage qui est parfois décrit (NISSEN,
1966) comme la continuation et le volume 5 du Botanisches Handbuch du même auteur est, malgré
son titre, une publication non seulement ultérieure, mais encore différente et dans un autre format,
qui se fixe pour but la description et l'illustration de tous les Ptéridophytes d'Allemagne, procédant,
ce faisant, à l'évocation de nombreuses autres plantes de pays parfois fort lointains. La date de
parution selon la page de titre de l'ouvrage dans sa forme achevée est 1809. La grande rareté de
cette œuvre que peu de bibliothèques possèdent et qui a récemment été mise en vente pour la
première fois depuis 20 ans (KOELTZ, 1989) a sans doute contribué à sa relative méconnaissance. La
parution de l'ouvrage, telle que récemment décrite (STAFLEU & COWAN, 1985), indique une
production en 9 fascicules, s'étalant probablement de 1804 à 1810.

L'information qui conduit à une telle description provient de l'examen de divers exemplaires
connus à G, H-BU, HH, MO, HY, PH, USDA, ainsi que de leurs citations dans les principales
bibliographies botaniques.

Des informations complémentaires permettant d'établir le contenu et de dater la parution de
plusieurs parties de l'ouvrage avec plus de précision peuvent cependant être rassemblées. Elles
proviennent de documents publiés ou inédits, de la comparaison de plusieurs exemplaires et de l'examen
détaillé tant du discours scientifique de l'œuvre que des caractéristiques techniques de l'impression
de l'ouvrage même. Les éléments sur lesquels sont fondées nos conclusions sont les suivants:

A) Des publications de présentations détaillées de l'ouvrage ou de certaines de ses livraisons,
comme celle où SCHRÄDER (1807) décrit les "Hefte" 1 et 2, livrés en 1804 et 1805, avec
25 planches chacun et un total de XIV + 40 pages. Une seconde publication de SCHRÄDER

(1810) présente la critique des "Hefte" six à neuf, sommairement datés en bloc
1806-9, avec un contenu, pour l'ouvrage complet de XIV + 212 pages et 219 planches,
probablement simplement repris de la page de titre. Ces informations sont republiées,
avec plus ou moins de bonheur, par CHRISTENSEN (1906) qui évoque une parution
de 1804 à 1809 avec un nombre de planches et de pages erroné pour la première livraison.
Il est en partie corrigé par WOYNAR 1913 qui semble connaître le contenu exact du
"Heft" 1 (1804) et la date de parution (1805) du "Heft" 2.

B) Les travaux de PICHI-SERMOLLI (9 in FARR & al., 1979) qui semble bien connaître
l'ouvrage de Schkuhr et ses fragments, et qui cite avec précision Taenitis Willd. ex
Schkuhr, Krypt. Gew. 1: 21. 1805 et Monogramma Commerson ex Schkuhr, Deutschl.
Kryptog. Gew. 1: 82. 1808.

C) Les travaux de FUCHS (1974, 1975) qui propose une parution échelonnée en 6 livraisons
et qui calcule des dates de parution sur la base d'un faisceau convergent d'éléments tirés
tant de l'ouvrage lui-même que de diverses recensions et catalogues de vente. Nous saisissons

cette occasion de remercier H. P. Fuchs qui a eu l'amabiblité d'examiner les exemplaires

que nous lui avons soumis et qui a eu l'obligeance de nous faire part de ses propres
observations.

D) L'examen de l'exemplaire incomplet (ou plutôt du groupage provisoire) de la Bibliothèque
Nationale de Paris qui comporte une page de titre en allemand du 3me "Heft":
"Deutschlands kryptogamische Gewächse oder vier und zwangzigste Pflanzenklasse
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nach dem Linneischen Systems. Drittes Heft mitfünfund zwanzig ausgemalten Kupfern
von Christian Schkuhr,... Wittenberg, bey dem Verfasser, und Leipzig, in der Gerh. Fleis-
cherschen Buchhandlung. 1806." Ce groupage comporte les pages [IJ-XIV, [l]-60 et 77
planches, soit les planches 1 à 62 plus les supplémentaires 6b, 8b, 18b, 19b, 20b, 25b, 25c,
26b, 26c, 29b, 29c, 32b, 33b, 34b et 62b.

L'examen des deux exemplaires "surcomplets" de la Bibliothèque des Conservatoire &
Jardin botaniques de Genève. Le premier de ces exemplaires (El) est relié en un tome de
texte et un tome de planches dans l'ordre de leur numérotation. Il comporte les deux
variantes des pages XI-XIV, mais pas de frontispice. Le second de ces exemplaires (E2),
relié en deux tomes, comporte au tome premier: 1 frontispice (portrait de Schkuhr), [iv],
soit: [i] une page de titre en français: " Vingt quatrième classe du système des plantes de
Linné, ou description des plantes Kryptogames. Tome premier, contenant toutes les
fougères d'Allemagne, et un grand nombre de toutes les parties du monde, dont on n'avoit
point encore donné les planches par Chrétien Schkuhr,... A Wittenberg, chez l'auteur.
1806. et: [iii] une dédicace: "À sa majesté l'impératrice desfrançais reine d'Italie protectrice

auguste des arts et des sciences consacrépar l'auteur.", [I]-XIV (première variante),
[1J-60 et 76 planches, soit les planches 1 à 62 plus les supplémentaires 6b, 8b, 18b, 19b,
20b, 25b, 25c, 26b, 26c, 29b, 32b, 33b, 34b et 62b. Il comporte au tome second: [ii] (page
de titre de 1809), "X" (i.e. XI)-XIV (seconde variante), 61-212 et tout le reste des planches
dans l'ordre chronologique de leur parution.

On constate donc que se vérifie une partie de l'affirmation de PRITZEL (1851) selon
laquelle: "Exemplaria titulo gallico cum dedicatione ad imperatricem Josephinam,
Wittenberg, chez l'auteur. 1806. 8. non differunt." En fait, il ne s'agit pas d'un octavo mais
bien d'un quarto, comme tous les exemplaires en allemand. En outre, il ne s'agit pas de
l'ouvrage complet, non différent de l'édition allemande, comme le pensait Pritzel, car
un tel ouvrage n'aura totalement paru qu'à fin 1809, au plus tôt. C'est un simple groupage
de tout ce qui a paru jusqu'en 1806, probablement réalisé à l'occasion d'une présentation
à l'Impératrice Joséphine.

La comparaison des deux exemplaires genevois cités ci-dessus et l'examen de la pagination
et des signatures des cahiers d'impression amène à la constatation qu'il existe deux variantes

des pages [XI]-XIV, l'une parue dès 1805 et présente dans les groupages réalisés
jusqu'en 1806, l'autre, destinée à être substituée à la première et devant figurer dans
l'ouvrage achevé, n'a été imprimée qu'avec l'ultime livraison de 1809, [1810]. Les deux
exemplaires genevois, et c'est en celà qu'ils sont "surcomplets", comportent les deux
variantes. L'interpolation de ces quatre pages, dans l'une ou l'autre de leurs variantes,
dans le cahier B de tous les exemplaires permet de savoir qu'elles ne figuraient pas dans
la première livraison. Cette interpolation avant groupage et reliure, techniquement facile
à réaliser, a permis à Schkuhr de refaire une opération semblable, mais avec des pages
nouvelles, à l'époque où l'ouvrage s'est achevé. Il est important pour la compréhension
du contenu scientifique de l'œuvre de Schkuhr et pour suivre l'évolution de sa conception
de la taxonomie des Ptéridophytes de noter que les quatre pages faisant l'objet de cette
"évolution" sont précisément celles dans lesquelles Schkuhr brosse le tableau systématique

du groupe taxonomique qu'il entend décrire et illustrer. Il s'agit du "Conspectus
generum filicum". D'une variante à l'autre, on constate que le regroupement des genres
évolue et que les clés descriptives se modifient. Les variations les plus visibles sont l'apparition

tardive (après 1806) des genres Taenitis, Monogramma, Cheilanthes, Anemia,
Mohria, Todea, Mertensia et Tmesipteris, la disparition de Psilotum, peut-être par erreur,
puisqu'il est maintenu dans le corps de l'ouvrage et son index, ainsi que la correction
orthographique de Marsilea en Marsilia. Cette évolution de la conception taxonomique
des Ptéridophytes, chez Schkuhr, qui marque un tournant en 1806, est due, sans nul doute,
à la parution du Synopsisfilicum de O. Swartz, que désormais Schkuhr suit en tout, selon
SCHRÄDER (1810).
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Fig. 1. — Frontispice, portrait de C. Schkuhr.
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DU SYSTEME DES PLANT]
DE LINNE,

ou

DESCRIPTION DES PLANTES KRYPTOGAM

TOME PREMIER,
contenant

TOUTES LES FOUGERES D'ALLEMAGNE, ET UN GRAND NOME

DE TOUTES LES PARTIES DU MONDE, DONT ON N'AVOIT POU
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PAR
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DE LA SOCIET. PIIYS. DE ZURTC.

A WITTENBERG'
CHEZ L' AUTEUR,

î S o 6.
Fig. 2. — Page de titre en français.
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F) L'examen de l'exemplaire de la Universitäts- und Landesbibliothek Sachsen-Anhalt à

Halle, DDR. Cet exemplaire comporte (par erreur?) une page de titre de l'ultime livraison:
"Deutschlands kryptogamische Gewächse oder vier und zwangzigste Pflanzenklasse
nach dem Linneischen System [] Siebentes, Achtes, Neuntes und letztes Heft mit neun
und sechzig ausgemalten Kupfern von Christian Schkuhr,... Wittenberg, bey dem Verfasser.

1809."

G) La consultation pour les années 1804 à 1810 de diverses publications relevant la parution
effective ou prévue de livres divers, qui permettent parfois d'établir le contenu des livraisons

et la date de leurs parutions. Ces sources, désormais classiques, sont dans le cas
particulier: Allgemeine Literatur-Zeitung, Allgemeines Verzeichniss der Bücher... in der
Frankfurter und Leipziger... Ostermesse... Michaelmesse, Göttingische gelehrte Anzeigen,

Hinrichs: Verzeichnis neuer Bücher, Journal général de la littérature de France, Journal

général de la littérature étrangère, Journal typographique et bibliographique.

Problèmes de dates

Seules les deux premières livraisons peuvent être datées par la voie des sources énumérées sous
(G).

Pour la dernière livraison, les mêmes sources indiquent une parution tard en 1809, et peut-être
même plutôt en 1810. Les opérations militaires (SÉDILLOT, 1851), liées à la cinquième coalition
contre la France (9 avril 1809), qui dureront jusqu'à la paix de Vienne (14 octobre 1809) ont pu
fortement perturber la production et la mise en vente de l'ultime livraison de l'ouvrage. Les graves
troubles de l'année 1809 en Allemagne sont d'ailleurs évoqués par SCHRÄDER (1810) qui parle
de l'achèvement de l'ouvrage de Schkuhr, "...trotz alles erlittenen Ungemachs..." dans un fragment
de son Neues Journal für die Botanik qu'il n'a lui-même pu faire paraître avant décembre 1810.

La date de la troisième livraison (1806) n'est connue à l'année que de sa page de titre, date
confirmée par le titre français de l'un des exemplaires genevois (E2). On peut cependant tirer des
informations complémentaires de la simple relecture de la situation politique et militaire en Europe
vers 1806 (SÉDILLOT, 1851). L'impératrice Joséphine n'a porté le titre de reine d'Italie qu'à partir
de la proclamation du 18 mars 1805 ou du couronnement du 26 mai 1805. Il est cependant impensable

que Schkuhr, sujet prussien, ait pu dédier un ouvrage à l'impératrice reine d'Italie en pleine
guerre franco-prussienne avant la défaite d'Iéna (14 octobre 1806). Il devient, par contre, possible
et même adroit et urgent, de procéder à une telle dédicace à partir de l'entrée de Napoléon à Berlin
(26 octobre 1806) et de la mainmise française sur la Prusse (9 novembre 1806). Le groupage avec
titre français ne peut donc être antérieur à novembre 1806. L'existence d'un groupage presqu'identi-
que, aux pages de titre et de dédicace près, à Paris (D), est une indication que la troisième livraison
avait probablement paru avant la réalisation du groupage destiné à l'impératrice Joséphine, peut-
être dés la "Büchermesse" de Pâques.

Les dates des deux autres livraisons ne peuvent qu'être estimées à l'année. Elles sont confirmées
par les références citées de R. E. G. Pichi-Sermolli. On peut penser que, les opérations militaires
épargnant la Prusse jusqu'en 1809, Schkuhr a pu réaliser et mettre en vente son ouvrage dans les
conditions qui lui sont habituelles, probablement à Pâques 1807 et 1808.

Il est donc possible de proposer pour cet ouvrage la collation et les dates de parution plus précises

suivantes avec une sécurité suffisante:

" Vier und zwanzigste Klasse des Linneischen Pflanzensystems oder Kryptogamische
Gewächse. Erster Band mit zweyhundert neunzehn ausgemalten Kupfertafeln...von
Christian Schkuhr,... Wittenberg, bey dem Verfasser. 1809.

Frontispice (portrait de C. Schkuhr, gravé par Wiegand), [ii] (=titre), [I]-XIV, "X"[i.e.
XI]-XIV (réimpression postérieure des mêmes), [1]-212 (201-212 index), 222 tables
coloriées.
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Livr. "Heft" Pages Tables Date
1 1 [i]-x,

[11-20
1-25 1804, av. mai

2 2 [XI]-XIV 26-38, 6b, 8b, 18b, 19b, 20b, 25b, 25c, 26b,
26c, 29b, [29c?]*1, 32b, 33b, 34b

1805, av. mai

3 3 [iv]*3
41-60

Frontispice*4,
39-62, 62b 1806, av. nov.

4*5 4 61-78 63-83, 75b, 76b, 80b 1807?

5*7 5 & 6 79-118 84-126, 85b, 96b, 101b, 105b,108b, 110b, 121b 1808?

6*6 7-9 [ii],
"X" (i.e.
XI)-XIV,

119-212

127-173, 127b, 130b, 132b, 135b, 135c, 135d,
165b, 172b, lb, 3b, 7b, 8c, 8d, 11b, 17b, 26d,
26e, [28b]*2, [29c?]*1, 33c, 43b, 45b, [i.e.
54b], 46b, 53b, 56b

1809 [1810 ?]

*'La planche 29c devrait faire partie de la seconde livraison, puisqu'elle est introduite en page 30 et 31 du texte correspondant,

quoiqu'avec un point d'interrogation. Elle est cependant absente du groupage de 1806 avec titre français (exemplaire
de Genève E2). Peut-être n'a-t-elle été prévue que comme alternative à la planche 29b.

*2La planche 28b représente une "monstruosité". Elle n'est rappelée nulle part dans le texte.

*3Pages de titre et de dédicace en français.

*4Le frontispice, portrait de C. Schkuhr gravé en taille douce dans un format proche d'un octavo, est simplement collé
sur une feuille en quarto. Il porte la date 1800, à laquelle il a probablement été réalisé. Il est présent dans le groupage de 1806
avec titre français (exemplaire de Genève E2). Il peut être présent ou non dans les exemplaires complets de 1809. Des portraits
de Schkuhr, datés de 1800 ou de 1803, très semblables au texte près, sont présents ou non dans ses divers ouvrages et sont reliés
dans des positions variables.

*5L'examen comparé des signatures et de la pagination permet de déterminer que, dans cet ouvrage en quarto, le cahier
D qui n'a que 3 feuilles, marque la fin de la première livraison à la page 20; le cahier G, qui n'a que deux feuilles, marque
la fin de la deuxième livraison à la page 40; le cahier K, qui n'a que 2 feuilles marque la fin de la troisième livraison à la page
60; le cahier N, qui n'a qu'une feuille marque la fin de la quatrième livraison à la page 78. Le seul autre cahier incomplet est
le dernier cahier Gg, ce qui ne livre malheureusement aucune information.

*6C'est le nombre de 69 planches pour les "Hefte" 7 à 9, en une livraison, selon l'exemplaire de Halle (F), qui permet
de fixer le début de cette ultime livraison au cahier T, à la page 119 et à la planche 127. L'identité des 69 dernières planches
de l'ouvrage s'obtient grâce à l'examen du tome 2 de l'un des exemplaires genevois (E2), dans lequel les planches sont reliées
dans l'ordre chronologique de leur parution et non dans l'ordre de leur numérotation, comme c'est plus généralement le cas.

*7Selon la même méthode, c'est la différence entre les "Hefte" 1 à 4, en 4 livraisons, et les "Hefte" 7 à 9, selon le calcul
ci-dessus (note 6), qui permet d'établir le contenu des "Hefte" 5 et 6. La fiabilité de l'opération ci-dessus est confirmée, puisque
elle amène au total de 50 planches pour les deux "Hefte" 5 et 6, quantité de planches presque constamment suivie dans les

quatre premiers "Hefte". A défaut de toute autre source d'information, on peut retenir, pour les deux "Hefte" 5 et 6, qui ne
comptent ensemble que 5 cahiers, l'hypothèse émise par H.P. Fuchs d'une livraison en une fois, en 1808, date que semble confirmer

R.E.G. Pichi-Sermolli. Cette hypothèse d'une livraison groupées des "Hefte" 5 et 6 à cette date est corroborée par le choix
apparemment opéré par Schkuhr de procéder à une livraison par an, probablement à l'occasion des "Büchermessen" annuelles
de Pâques, quitte à grouper des "Hefte". La très rigoureuse concordance de la livraison des planches avec les textes qui les

commentent, chaque fois que l'on en a la preuve, autorise à considérer la méthode et les calculs ci-dessus comme suffisamment
fiables.
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Hervé M. Bürdet

15. Primula acaulis, Primula elatior and the "Flora Anglica" of Linnaeus.

When checking nomenclaturally the entries for Vol. 4 of "Med-Checklist" I came across a

paper by ROTHMALER (1940) in which he asserts that a number of species had first been validly
named in the Linnean Thesis "Flora Anglica", published on 3 April 1754 and defended by I. O.

Grufberg.
This rare publication, and its re-edition in the "Amoenitates Academicae" (LINNAEUS,

1759), have been reprinted in 1973 together with the 3rd edition of John RAY's "Synopsis" (1724),
as vol. 148 of the Ray Society series. There are good reasons for combining these very different
works in a single volume. The thesis is in fact the first attempt to interpret the flora of Britain,
as inventoried in Ray's "Synopsis", in terms of Linnean classification and Linnean binary nomenclature.

As LINNAEUS (1754: 3, 8-9) explains, the list that makes up the larger part of the thesis
consists of the juxtaposition of epithets taken from his "Species Plantarum" (LINNAEUS, 1753)
with numerals referring to the page and paragraph of the corresponding entry in the "Synopsis".

STEARN (1973) has written a preface to the three combined reprints in his usual masterly,
erudite way, in which a list of the names first validated in the 1754 thesis and its 1759 reissue is

included. Steam's list is much shorter, however, than Rothmaler's, for two very different reasons.
Twelve apparently new names appearing in the thesis are dismissed by STEARN (1973: 68)

as "obvious slips of the pen or typographical errors". In terms of the current edition of the "International

Code of Botanical Nomenclature" (GREUTER & al., 1988: Art. 73.1 and 75.1) they would
thus not be validly published. But this is not so. In all but one of these cases the "slips" are not
correctable, since they are neither misspellings (orthographic errors) nor can they be attributed to
careless typesetting. The sole exception is Cardamine bellifolia which I indeed consider a misspelling

of C. bellidifolia. All the others I would accept as validly published though illegitimate renam-
ings of the corresponding species of the "Species Plantarum" (LINNAEUS, 1753). They are
potential homonyms of later names but otherwise they have no nomenclatural importance. (There
are many examples of true misspellings or misprints throughout the thesis, but these are not explicitly

mentioned by either Steam or Rothmaler.)
The second group of names not accepted as validly published by Steam are ten apparent

binomials corresponding to named varieties in the "Species Plantarum". Stearn (I.e.) discusses
specifically the examples under Primula and Serapias, as follows: "In the Species Plantarum (1753)
Linnaeus had divided Primula veris into three named varieties: officinalis, elatior and acaulis. He
likewise divided Serapias helleborine into three named varieties: latifolia, longifolia and palustris.
He repeated this treatment in the Species Plantarum, 2nded. (1762-63). Thus it was not his intention
to raise these varieties to specific rank in the intervening Flora Anglica and his entries Primula veris
officin. and Serapias helleborine lat. there indicate that the epithets elatior, acaulis, longifolia are



H. M. BÜRDET — MED-CHECKLIST NOTULAE B1BLIOGRAPHICAE, 14 A 17 563

being used simply as varietal designations." Steam's authoritative opinion has apparently been
generally accepted, and the ten new specific combinations attributed by Rothmaler to "(L.) Grufb."
have fallen into oblivion. None of them has been included in the "Index Kewensis" supplements.

I highly value Stearns opinions which are always well considered, and I am ever and again
deeply impressed by his profound understanding of the man and scientist Linnaeus and of the context

and background of his works. Nevertheless I cannot help feeling ill at ease every time I am
told to interpret an author's work in the light of what he intended to do rather than of what he
actually did. Who are we to judge, more than two centuries later, an author's unstated intent? How
can we hope ever to reach consensus, in nomenclatural matters, if such interpretations of unpublished

intent are to serve as the basic criterion?
In this case, Steam's judgement is open to challenge. First of all, his facts are not completely

accurate. One of the cases he cites as examples, Serapias [helleborine var.] longifolia, was indeed
upgraded to specific rank in the 2nd edition of "Species Plantarum", and so were Salicornia [euro

paea var.] fruticosa and Geranium [cicutarium var.] moschatum — the latter already in 1759,
in the 10th edition of the "Systema Naturae". It is by no means unusual for Linnaeus to change
his concept of rank from variety to species, for a given taxon (see'STEARN, 1957: 160-161). In the
thesis itself, LINNAEUS (1754: 9) explicitly raises this issue, writing (in free translation): "It is
indeed most generally agreed that it is utterly dangerous to make a judgement on plants unseen, with
the dubious testimony of authors as link, as thereby it often happens that varieties are recommended
instead of distinct species and, conversely, that species are used instead of varieties".

It is not my intent to demonstrate that Stearn is wrong as regards Linnaeus's intent in this
concrete case. In fact I believe he is likely right. But he has failed to prove his point, nor is there
any hope that it can ever be proved beyond doubt. It is significant in this context that no less than
nine of the ten taxa in question are nowadays accepted as distinct species not just varieties (the
exception being Sambucus nigra var. laciniata, considered as a mere variant). It will therefore be

to Linnaeus's credit if, by accepting at face value what he published in 1754, we can agree with
Rothmaler's conclusion that he treated them at specific rank.

In order to illustrate my conclusions, I have reproduced four cuttings from the 1754 thesis (Fig.
1-4) on which seven of the ten controversial names appear. (Incidentally, the use of italics in the
list has no taxonomic or nomenclatural implication since it merely serves to denote those English
plants that are not found in Sweden.) To my mind, the obvious interpretation of this list is as follows.
Varietal names do indeed occur in it, and can be recognised either by their trinomial form (as in
Primula veris [var.] officinalis], Medicago polymor[pha var.] arab[ica] and Serapias Helleborine
[var.] lat[ifolia]) or by the supplementary indentation of the final epithet, indicating hierarchical
subordination (as in Hieracium murorum [var.] sylvatic[um], Serapias Helleborine [var.] longifolia
and [var.] palustris). However, names that are neither trinomial nor subordinated by indentation
must be accepted as specific binomials even when their epithet had previously been used at varietal
rank by Linnaeus, since they can in no way be told apart from "normal" specific names in the same
list (compare Primula elatior and acaulis with P. farinosa, and Geranium moschatum with G.
cicutarium etc.).

This interpretation results in the acceptance of seven of the controversial binomials as validly
published in 1754, two others (Serapias longifolia and S. palustris) being validated in the 1759 re-
edition where the supplementary indentation has been suppressed. The tenth name, Hieracium syl-
vaticum, is absent from the re-edition and has not been validated at all. The following is a list of
the nine cases of previous varietal names validated at specific rank in the "Flora Anglica", either
in 1754 or in 1759, together with their next subsequent validation, their basionym, and their presently

correct name.

Geranium moschatum (L.) L., Fl. Angl.: 20. 1754; L., Syst. Nat. ed. 10: 1143. 1759 Geranium
cicutarium var. moschatum L., Sp. PL: 680. 1753 Erodium moschatum (L.) L'Hér. in Aiton,
Hort. Kew. 2: 414. 1789.

Medicago minima (L.) L., Fl. Angl.: 21. 1754; Bartal., Cat. Piante Siena: 61. 1776 Medicago
polymorpha var. minima L., Sp. Pl.: 780. 1753.
























